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Appel à communications 

 

La paix dans l’épistémologie et histoire de la géographie : quelles approches possibles ?  

 

Dans les dernières années, une littérature internationale fleurissante aborde les « Géographies de 

la Paix » e problématisant l’idée de paix en tant que définition en négatif, comme simple 

« absence de guerre », et en renversant les assertions classiques sur la géographie comme 

discipline « structurellement » alliée des armées et fonctionnelle aux guerres.  

Cependant, les travaux récents citent souvent deux précurseurs des géographies de la paix 

d’aujourd’hui, notamment les géographes anarchistes Élisée Reclus (1830-1905) et Pierre 

Kropotkine (1842-1921) qui ont été non seulement des « pères nobles » des géographies 

critiques contemporaines, mais aussi des intellectuels qui peuvent encore fournir des 

instruments critiques utiles pour comprendre les définitions complexes et les différents 

contextes de la paix ; pour eux, la paix n’était pas un concept abstrait, mais un principe à 

construire au quotidien à travers les luttes sociales, car ils affirmaient que la Paix « ne peut pas 

exister sans la justice ».  

Aux États-Unis, Mary Arizona (Zonia) Baber (1862-1956) dédia son dernier livre,  Peace Symbols 

(1948), à la cause de la paix dans le monde.   

Tout cela suggère que les approches des géographes « historiques » à la paix, plus ou moins 

« critiques », sont néanmoins relativement négligées aujourd’hui. Cette session veut être une 

contribution pour combler cette lacune et nous invitons des propositions surtout (mais non 

exclusivement) sur :  

International Geographical Union / Union Géographique Internationale 
Commission on the History of Geography / Commission sur l’Histoire de la 
Géographie 
 



 

• Les approches théoriques et empiriques de figures historiques de géographes à la paix ou 

à des thèmes proches. 

• Idées géographiques de paix et guerre en des aires linguistiques et culturelles différentes 

de celles européennes. 

• L’affirmation des peace studies comme discipline académique et ses intersections avec 

l’histoire de la géographie.  

• Études des relations possibles entre paix, espaces et lieux en dehors de ce qui est consacré 

comme « la tradition géographique ».   

• Possibles engagements pour la paix dans l’histoire et l’épistémologie de la géographie.       

• Géographies historiques de la paix et de la guerre 

• Les géographes et les mouvements pacifistes et anti-nucléaires après la seconde guerre 

mondiale (par exemple les protestes contre la guerre du Vietnam et contre les 

installations nucléaires)  

• Les géographes dans les organisations internationales pour la paix et dans les 

organisations non gouvernementales (par exemple agences des Nations Unies, Comité 

international de secours etc.). 

• La géographie scolaire et l’appréhension de la paix et de l’internationalisme pendant le 20e 

siècle.    

• Cartographie des frontières pour créer ou maintenir la paix  et utilisation de la 

cartographie pour manipuler les frontières et saboter la paix.  

 

Merci d’envoyer un résumé de maximum 250 mots (en anglais, français ou espagnol) à 

marcella.schmidt@unimib.it pour le 1er décembre 2016. Les décisions sur les soumissions seront 

prises pour le 15 décembre.    

  

 


